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A Couvin, scouts
pas toujours bienvenus
LOISIRS La commune limite et encadre les camps d'été
.,. Pour éviter les nuisances, les camps devront
se situer à minimum 200 mètres d'une habitation
et il ne pourra y en avoir plus de soixante par été .
.,. Mais s'ils peuvent gêner les riverains, ils génèrent
aussi des revenus pour les agriculteurs,

Comin, ses ruisseaux. ses
lacs, ses grottes, ses forêts
profondes... Et, du

l" juillet au 15 août, ses camps
scouts, disséminés - comme
ailleurs en Wallonie - d.ans cette
très verte commune du sud de la
Belgique de quelque 2.000 hec~
tares, Le paradis pour tmx, mais
peuH~tr[! pas toujours pour les
riverains. à en croire Ravmond
Douniaux, le bourgmestre de
l'entité (PS)

Après plusieurs plaintes êvu~
quant des désagrément~, le règle-
ment communal ctluvinois
concernant les camps scouts a été
modifit>. '" On en uvait nmimn
UIU' cmtaine tlVll1lt, mais 011(/ dé·
cidé de le.~ limiter il O'oüante ri
pm·tir de certe amuie et de ne plu,~
acctJpter qu'ils soient il moins de
200 mètrE.tl d'lIne habifCltùm »,

explique le bonrgmestrt' qui en-

tend tout de suite prêciser qu'il
n'a« rien contre les scouts, /oil1 de
là »,

Ces locations estivales sunt m
effet une sourœ dl' revenus mm
négligeabll' pour les agriculteurs
(cntre 400 euros ct 1.0001'Ums
la quinzaine pour une pàture et
jusqu'à 1.600 euros p'JUrun gite).
~omml.' pout' les communes qui
pl:TÇoivent lm!'! hl"!! de séjour (si

l'on compte 15 cents par per-
sonne et par jour. pour tln camp
de 50 scouts, cela représente
100 euros), Sans oublier l'atout 11
long terme puur la vie locale [!t le
tourisme: devenus adultes. les
scouts reviennent souvent sur ces

lieux qui ont marqut! leur jeu-
nesse.

"SI' on limitE les mmp8 8('il/Lt8,

011 L'a limiter ra toit iammllique,
('è,~t ahsurde. abonde Mare DI'-
\'illers, administrateur de l'ASBL
Scoubalou qui ù~pcnd de l'unité
scoute dl' Petigny, à Couvin. Mais
il!J l'II a qui cJ.'ugerclIt avec le,~
pri.l' et qui se/nnt du pogno/I OL'ec
l"eau, IWectricité, le bail! !Cc 1l'nt

peut-être pOts mal de limiter la
promi,~C1dti et l'appât du. gain. "

Ù' but n't'st donc pas de décou-
rager les mouvements de jeu-
nesse en quête de pâtures pour
les plus grands et de gîtes pour les
plus petits, assure le bourg-
mestre de Couvin. « mais lie f;ur-
derlëgliseuu mjli1~u dtl tlillage ».

Au f'.ang des récriminations de

ses administr~s. Ravrnond Dou-
niaux cite, en vrac,'« de."~ cUgilts
em.'irrmne.mentuu.l' ou pa.IJ~Il~
gers: 011 fiât ses besain.l· dall,~ le,~
jardins. al! re.tire le.l· ba·rrièl'c~. on
eJ:dtr léS chicm; 011 /rw cheL'cIll.l",

011sm:cagr.llll champ de maïs qui
jOll.rtE une pmiric paTcr que Cl:st
1/11Tl/fmI/l'ci, ollfaitdesfèu,t,. ml
chaute ... »

Si les veillées au t'oin du feu et
la vie au grand air font jntrins~-
qucment partie dl.: l'esprit S~'Ollt

impulsé par Baden Powell, le res-
pect dE' la nature et de l'autre aus-
si. Geoffroy Crepin, animateur
fédêral des relations extérieures
des S~outs de Belgique, confirme
que les animateurs rappellent ces
règles de base, tuut en reconnaLs-
sant que des débordemC'nts ar-

rivent parfoi~ : « CamlIU' tmls 't,~
jeufles, fl # en: Il qui jimt de;/! bP-
tbiE'.~.Mais !lest bem de mppl!!er
q1i en cali d'incident, il,1j a un tll/-

mùo d'urgence accessible 24-
h/mrcs Sllr 24. Si le.s cammllllC!I
sont interpûlùspar rupportà Illi

souci dt: {loisillage. on lt:iI invite à
nous tanlader. "

LI' porte-parole dl's scouts
tient aussi, dans 1(' cas précis de
Couvin, il recadrer les choses:
(, Jusque-là, la commlwe 11f' lif'

priUfCupait p(j~ des l'tlmp,~.P/!/l.t-
{7re qu'il /1 a saturation .. ,,'il/I (1

dàcamps ldang d'u/] rhemi71 rs-
I-mntiellelll/mt .fréqut'llté pal' le
fiuteur lI' l'el/tant de l'lIn née, On
peut wmprendrr qU(' Ç/l in('(//1I-

lIwdr le.~ ·voi.~in,~ d'c'tltmdre de.1I

voit'urr.~ et le bruit qu'engendrent
lcs (/(HvÎti,~ t'n plein uir: Mais ct'
nombre t',~tfix€ llr manière orbi·
tmln!. [Tn (mire objectif.' comme
cette distance de 200 mètres, e.~t
plus rai.~(/n71Ubfe, aul'accessibili-
té du terrain Jwur les ~rn'ù'c~' de.
.~et'ours. "

Pour éviter au maximum les li~
tiges. le pwjet Well Camp, soute-
nu par la Region wallonne, pro-
pose aux administrations com-
munales d'engager un etudiant
comme personne de contact
entre la commune et le5 camps
scouts, qui va les informEr aussi
bit'n sur la gestion des déchets
que sut le tourisme local ou les
commetces de pmximiti-, Une
petite quarantaine de communes
y ont répondu l'an demier. Parmi
lesquenes COllvin. _

ANNE-SOPHIE LEURQUIN
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ORGANISATION

Géolocaliser
les camps
La Wallonie a abrité l'été
dernier quelque deux mille
camps de scouts franco"
phones, toutes fédérations
confond ues.
A Viroinval, dans l'entité
voisine de Couvin, le bourg-
mestre Jean-Marc Oelizée
dénombre qu'enl/iron six
mille scouts ont transité par
sa commune. Pour lui, pas
question de diminuer leur
nombre ni de rallonger fOl

distance qui sépare les
camps d'une nabitatlon:
« D'abord, ça fait connaître la
commune à des jeunes et à
leur familJe. Et puis, c'est une
valeur écoIJomiq.ue ajoutée
pour les propriétaires de gîtes
ou de terrain. »
Le bourgmestre reconnaît
toutefois qu'aa:ueillir tous
ces jeunes demande de
l'organisation:<< /1fallt gérer
tout ça. On a eu plusieurs
réunions pour tout ce qui est
autorisations, déchets, eau
potable, etc. Aujourd'hui, on Q

un système de gé%caJisation
il usage interne (pompiers,
polîce, secours), qui nous
permet en temps réel de sa·
voir exactement où sont les
camps pOUf pouvoir intervenir
si besoin. J.)

A.-S.L.
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